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De gauche  
à droite,  

Ines Mahallawy,  
Magid Mahallawy, 
Cindy Malmejat.

Contact :  
Fake Hair Don’t Care,  
47, rue François Sautet 
à Chevilly-Larue. 
fakehairdontcare@ 
gmail.com 
http://fakehairdontcare.
wiw.com/fhdc. 

Salon de coiffure 
Nouvel’Hair,  
9 rue Édith Piaf   
94550 Chevilly-Larue.  
Tél. : 01 46 75 33 44
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Après avoir accompagné sa maman à se battre contre un cancer, après avoir appris à connaître 
la complexité de la maladie et à l’apprivoiser, poussée par la volonté de contribuer au bien-être de 
toutes personnes soumises aux effets secondaires de la chimiothérapie, Ines Mahallawy co-fonde 
en mars 2016 avec Cindy Malmejat, son amie d’enfance, et Magid Mahallawy, son père, l’association 
chevillaise Fake Hair Don’t Care. Leur louable mission : recueillir des dons de cheveux, les confier 
à une professionnelle afin qu’elle réalise sur mesure des perruques en cheveux naturels et au 
final, les rendre accessibles à tous patients en calculant leur prix en fonction du quotient familial !

De près ou de loin, nous 
sommes tous visés, 
tous concernés. Nous 
connaissons tous  dans 
notre entourage quel-
qu’un qui lutte contre le 

cancer comme nous avons tous pleuré 
un parent, un voisin ou un ami à cause 
de cette maladie. Elle est un événement 
qui bouleverse la vie. Elle chamboule en 
2012 celle d’Ines et de son papa, Magid 
Mahallawy. « Maman avait un cancer du 
sein. Pendant douze ans passés à ses 
côtés, nous avons vu toutes les facettes 
de la maladie, pu constaté combien les 
patients souffraient du regard des autres 
suite à la chimiothérapie ». 
Quatre ans plus tard, pour que la 
chute des cheveux ne soit plus un 
handicap esthétique autant pour les 
femmes, les hommes que les enfants 
et que les plus démunis puissent 
bénéficier eux aussi d’une perruque de 
qualité, notre étudiante en droit, forte 
de ses convictions, co-fonde en mars 
2016 l’association chevillaise Fake Hair 
Don’t Care ou, en français, « j’ai des faux 
cheveux et je m’en moque ! ». « Le cancer 
est une cause qui me tient à cœur  ! » 
poursuit-elle. «  Quand une perruque 
gratte ou qu’elle est mal ajustée, on n’a 
plus envie de sortir, on se renferme. Or, 
le moral est essentiel pour lutter contre la 

maladie ! » Dans sa noble entreprise, Ines, 
présidente de l’association, s’entoure 
de Cindy Malmejat, son amie depuis le 
collège Liberté, aujourd’hui étudiante en 
biologie, ainsi que de son père, Magid 
Mahallawy, architecte, lesquels sont 
respectivement secrétaire et trésorier 
de l’association Fake Hair Don’t Care. 
À ce jour et avec la complicité de 
Christelle Vasseur, responsable du salon 
de coiffure le Nouvel’Hair, l’association 
a récolté 15 mèches de cheveux. 
Pour confectionner une perruque sur 
mesure et en cheveux naturels, il faut 
6 à 8 mèches d’une longueur minimum 
de 20 cm et 15 jours de travail. Ces 
mèches sont ensuite confiées à Camille 
Chau, jeune perruquière diplômée qui 
démarre avec Fake Hair Don’t Care 
son activité. L’accès à une perruque 
sur mesure et en cheveux naturels ne 
devant pas dépendre des moyens du 
patient, l’association en calcule le prix en 
fonction du quotient familial et propose 
des perruques de ce type à 600  € 
maximum tandis qu’elles sont vendues 
autour de 3000 € en temps normal, 
(sommes auxquelles il faut ôter 125 € pris 
en charge par la Sécurité sociale). « En 
plus de ces deux partenaires, nous avons 
la ville, qui via la Maison des associations 
nous soutient, la société Gisela Mayer, 
spécialiste en Europe des chevelures 

INES MAHALL AW Y
Donner ses cheveux est 
un acte solidaire !

de remplacement qui nous permet de 
proposer des turbans et des perruques 
haut de gamme, en synthétique ou pas, 
à un prix en deçà du marché, ainsi que le 
Crédit Mutuel, notre soutien financier » 
précise M. Mahallawy. Animée par la 
foi de changer les mentalités, d’agir 
contre le cancer, l’association organisait 
un vide-dressing en mai dernier et 
participait en juin au carnaval de la fête 
communale. « Sur facebook, nous avons 
lancé le challenge Fake Hair Don’t Care » 
intervient Cindy. « Le principe : porter 
une perruque pendant 1h et envoyer 
ensuite sa photo en commentant 
l’expérience. En la vivant, beaucoup ont 
réalisé combien porter une perruque, 
même de bonne qualité, peut être un 
défi quotidien pour les patients ». 
Efficace, l’action est plébiscitée 
par la Fondation Groupama pour la 
santé. De notre côté, en donnant au 
salon Nouvel’Hair quelques 20 cm de 
nos cheveux, prenons conscience que 
nous pouvons faire des heureux. En 
remerciement de ce cadeau, le forfait 
shampoing-coupe-brushing sera de 10 €. 
Une bonne action pour tous les patients. 
Un acte d’intérêt général en attendant 
que l’association Fake Hair Don’t Care 
ait bientôt un local, un catalogue et une 
délégation à l’hôpital. ✹  
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